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Le tokamakTCV, une
structure de confinement
magnetique necessaire
ä la realisation de la fusion,
est le plus gros outil du

campus de l'EPFL.
Photo: Alain Herzog/EPFL

Le Centre de recherches en physique des

plasmas ä l'EPFL est tout entier voue aux
recherches sur la fusion nucleaire, la-

quelle constituera peut-etre la revolution

energetique de demain. Par Pierre-Yves Frei

En
1961 le Fonds national suisse creait le Centre

de recherches en physique des plasmas (CRPP).
Ses dirigeants en etaient convaincus: la fusion

nucleaire avait de l'avenir. Cinquante ans plus tard, le
CRPP joue dans la cour des grands. II est l'une des

pieces mattresses d'ITER, un projet international
de construction d'un reacteur thermonucleaire a

Cadarache, dans le sud de la France, qui doit demon-

trer la faisabilite de la fusion pendant plusieurs
minutes.

Le role helvetique n'est pas moindre dans l'etude
de DEMO, le demonstrates technologique qui devrait
suivre ITER et ouvrir la voie ä une eventuelle exploitation

industrielle et commerciale. «Nos travaux
contribuent ä la conception, ä la modelisation et ä

la realisation de ces reacteurs ä fusion, explique
Minh-Quang Tran, professeur au CRPP, dont il est le

directeur depuis 1999. La contribution et l'impact
scientifiques et technologiques de la Suisse sont

Le role essentiel de la pression
La chaleur n'est pas la seule variable importante. La

pression joue egalement un role essentiel. II
faut ceindre le plasma dans un formidable etau

magnetique. «Nos physiciens ont acquis une reputation

internationale pour leur expertise dans la
modelisation des plasmas et sur la forme ä donner ä ces gaz
afin de faciliter la fusion, precise le professeur
Tran. L'un de nos atouts, c'est notre tokamakTCV une
structure de confinement magnetique necessaire
ä la realisation de la fusion. Cet outil, le plus gros de

tout le campus de l'EPFL, se caracterise par sa

geometrie variable. Cela permet d'etudier differentes
formes de plasma et leur chauffage.»

En ce debut d'annee, l'equipe du CRPP a apporte
une nouvelle contribution ä la reussite de l'entreprise
«fusion». Les physiciens sont genes par des instability

qui se creent dans le plasma, lesquelles menacent
aussi bien le processus de fusion que les composants
proches de ce gaz hyper chaud. Or, les specialistes de

Lausanne viennent de mettre au point une antenne
« multifonctions » qui emet un rayonnement electro-

magnetique capable, notamment, de «calmer» les

instability au moment ou elles se developpent. Un

dispositif qui a egalement exige le developpement
de sources ultra-puissantes pour creer ces ondes

electromagnetiques.
Nul doute que ces apports serviront ä ITER. Tout

comme le test des cables supraconducteurs destines
ä ITER et DEMO, une täche confiee par l'Europe de

la fusion au CRPP. « En 1978, Berne a signe l'accord
d'association avec Euratom, se souvient le professeur
Tran. C'est ce qui a permis ä la fusion suisse de

prendre un elan decisif en participant hier ä JET,

aujourd'hui ä ITER et demain ä DEMO, et de contri-
buer ä fournir un jour ä l'humanite une energie
renouvelable et ecologique!»

Si le directeur du CRPP reconnait qu'il reste

beaucoup de travail avant la premiere experience de

fusion d'ITER, prevue aux alentours de 2027, il croit

fermement au concept. «Je suis sür que nous obser-

verons des reactions de fusion jusqu'ä environ une

heure et non plus seulement pendant quelques
microsecondes, comme lorsque j'ai commence ma

carriere. Ce sera une revolution energetique.»
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